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Résumé de la thèse : 
 
En amont des aspects opérationnels, la connaissance des mécanismes mis en cause dans la formation des 
écoulements est de première importance pour les questions relatives à la dynamique des crues, la gestion 
de la réserve hydrologique, la qualité de l’eau et les interactions sol-atmosphère.  
Grâce à une stratégie d’échantillonnage menée sur l’ensemble d’un cycle hydrologique à différents 
niveaux d’échelle aussi bien horizontale que verticale, l’utilisation des traceurs chimiques et isotopiques 
permet de mettre en évidence des différences de dynamique érosive et hydrologique au cours du cycle 
étudié.  
Les traceurs chimiques (en particulier les sulfates et les bicarbonates) permettent de montrer que la 
susceptibilité des bassins versants à l’érosion chimique est plus forte en hiver et en été qu'au printemps et 
à l'automne (période pluvieuse), et mettent en exergue des différences de comportement par changement 
d'échelle spatiale notamment en terme de contribution profonde, et de sensibilité aux entrées 
météoriques.  
L’utilisation des techniques de traçage isotopique, et notamment grâce à une méthodologie originale de 
séparation des hydrogrammes, permet de confirmer que, à l’instar de nombreux petits bassins versants 
étudiés à travers le monde, l’eau pré-évènementielle joue un rôle non négligeable dans les écoulements 
de crue, et ainsi que les marnes noires, réputées « imperméables », sont capables de stocker et de 



déstocker de l’eau en crue. Ces résultats, obtenus le plus souvent sur des bassins versants forestiers sont 
ainsi confirmés dans un contexte géologique et géomorphologique très particulier (celui des Terres 
Noires), et dans un contexte climatique spécifique (région méditerranéenne). Ces traceurs permettent 
d’étudier la dynamique de fonctionnement hydrologique qui varie fortement avec la période de l’année 
étudiée, confirmant leur rôle d’intégration des processus élémentaires, et ouvrent ainsi des perspectives 
hydrologiques opérationnelles prometteuses. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


